
   

=
2

  

 

P
A
E
S

m
r
t

a
a
T
R

“
F
o

 

 

4

¥

 

Alan ADAMS Toronto (PC)
 

es gouverneurs de la Ligue nationale de hockey ont rejeté hier une
proposition des joueurs selon laquelle ils ne lencheraient pas de

les grève si les propriétaires reconçaient à imposer un lock-out. La déci-
sion des gouverneurs permet donc au commissaire Gary Bettman de re-
porterl’ouverture de la saison.Il en fera l’annonce, aujourd’hui, à 13 heu-

L'ouverture de la saison reportée

, L'association avait promis de ne pas déclencher de grève durant la
saison et lors des séries éliminatoires à condition d’obtenir le même con-
trat de travail qui était en vigueuril y à un an.

Bettman a souvent répété qu’il retardera l’ouverture de la saison si
une entente n’est pas conclue avant samedi.

_Hier, une équipe avait déjà pris des dispositions commes’il devait y
avoir un arrêt de travail. Les Mighty Ducks d’Anaheim ont prévenu leurs
joueurs de rentrer à la maison avec leur équipement.

tes, dans un hôtel de New York.

conférence des gouverneurs. = «Nous avons eu une conversation franche et nous avons refusé l’of-
fre», a déclaré à la Presse Canadienne une source quia pris part à l’appel-

= «C'est assez clair qu'il ny aura pas de hockey samedi»,a indiqué une
déuxième source qui a pu écouterl’appel-conférence.

«Donc, qui a gagné la coupe Stanley?», a demandé à la blague Todd
Ewen alors qu’il ramassait ses effets au Pond. «D’habitude, je reprends
mon équipementune fois les séries terminées seulement.»

Les Sénateurs d’Ottawa ont quant à eux annulé leur séance de photo.

«Le momentétait mal choisi», a déclaré le défenseur Kerry Huffman.
«Lescirconstances ne s’y prêtaient pas. Les joueurs n’étaient pas à l’aise.»

La LNH dit non à la proposition des joueurs
L'offre du directeur-exécutif de l’Association des joueurs, Bob Goo-

denow, a été perçue comme un exercice de relations publiques. Cette offre
est venue quelques heures avant que Bettman ne rende une décision sur
l'éventualité d’un report de la saison.

«Les joueurs ont décidé de faire une proposition significative à laligue
pour quela saison commence à temps et qu’elle se poursuive sans inter-
ruption jusqu’à la fin», a-t-il révélé en conférence de presse.

«C'est une proposition qui permettra de jouer tous les matchs, de gar-
der le momentum et en même temps,elle nous donnera l'occasion de con-
tinuer les négociations. Nous croyons que c’est ce qu’il y a de mieux pour
le bien du hockey et de ses gens.»
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Thibault à Québec pour y reste
 

Robert LAFLAMME Québec(PC)
 

qu’il livrait à Garth Snow. Lock-
out ou non, Thibault commen-

cera la saison régulière avec les Nor-
diques parce que Snowa été rétro-
gradé aux As de Cornwall, hier, en
fin d’après-midi. On a fait savoir par
le biais d’un communiqué le renvoi
de Snow qui a, parailleurs, paraphé
un contrat de courte durée avec la
direction.

J ocelyn Thibault a gagné la lutte

: «On m’a confirmé que je com-
mençais la saison ici au cours de la
rencontre avec les entraîneurs que
j'ai eue mercredi au Manoir Riche-

lieu, a fait savoir Thibault, hier.
J'étais super content et soulagé
d’apprendre l’heureuse nouvelle. À
ce moment-là, je ne savais pas que
Garth serait cédé aux As. J'avais le
sentiment qu’on commencerait la

Voir réactions des
Faucons en C-2

saison à trois gardiens.»

Thibault a mentionné qu’il n’a
pas été question d’un éventuel re-
tour dans les rangs juniors, avec les
Faucons de Sherbrooke, au cours de
sa discussion avec l’entraîneur Marc
Crawford et ses adjoints, Jacques

Martin et Joel Quenneville.
«La rencontre a été très positive,

a-t-il raconté. Je la craignais quel-
que peu. On m’a uniquement dit
qu’on analyserait mon cas advenant
qu’on juge que je ne joue pas suffi-
samment et que ça affecterait ma
progression.»

Le gardien âgé de 19 ans est con-
fiant que ça ne se produira pas
parce qu’il devrait jouer autant,
sinon davantage, quel’an dernier.

«La situation était différente la
saison dernière en raison du ménage
à trois avec Stéphane Fiset, Jacques
Cloutier et moi. Jacques ne jouait
pas beaucoup mais c’est moi qui le
remplacera cette saison», a analysé
Thibault qui serait satisfait de parti-
ciper à plus d’une trentaine de

© ll gagne sa bataille contre Garth Snow qui est rétrogradé dansles mineures
matchs, à sa deuxième année dans la
LNH.

Quant à Snow, il avait quitté
l'hôtel où il logeait quand on a
voulu obtenir ses commentaires. Il
avait pris le chemin de Cornwall,
commel’a indiqué son cochambreur
Adam Deadmarsh. Snow, âgé de 25
ans, n’a pris part qu’à deux rencon-
tres hors-concours, n’accordant que
quatre buts. Il à raté une dizaine de
jours au début du camp en raison
d’une blessure au poignet.

L’Américain pourrait même être
en uniforme, ce soir, à Cornwall
pour le match d’ouverture des As
face aux Rangers de Binghamton.

 

 
 

 

 

 

Martin DUSSAULT Magog
 

wont en commun Roch Voi-
Q sine, la grande vedette inter-

nationale de la chanson, et
Gaétan Pélissier. l'entraîneur-chef
des Cantonniers de Magog de la
Ligue de hockey midget AAA?
Beaucoup de choses. Quatre an-

nées d’université en fait et consé-
uemmenttout ce que deux univer-

sitaires d’une vingtaine d'années
pouvaient vivre au milieu des an-
nées 80.
Roch Voisine et Gaétan Pélissier

ont étudié ensemble pendant qua-
tre ans à l’Université d’Ottawa, le
premier en sciences du loisir et le
second en kinanthropologie. Ils ont
aussi été coéquipiers au sein de
l’équipe de hockey des Gee Gees
d'Ottawa, Voisine jouant à l’aile
auche et Pélissicr au poste de dé-
enscur.
Les deux hommes se sont liés

d'amitié, au point où le pilote des
Cantonniers, qui est originaire de
Windsor où il habite toujours, a été
invité à assister au lancement du
nouvel] album de Roch Voisine hier
à Montréal. Gaétan Pélissier n’a
pas eu à sc faire prier.

Compagnons de chambre
Gaétan Pélissier connaît peut-

être mieux que quiconque Roch 

Gaétan Pélissier et Roch Voisine ont été coéquipiers chez les Gee Gees d'Ott

 

Voisine. Pas la grande vedette,
Mais ce «vieux chum» avec qui il a
étudié et joué au hockey. Celui
dontil fut le compagnon de cham-
bre pendant deux ans quand
l’équipe disputait des matchs à
l’étranger, et qu’il a si souvent en-
tendu gratterla guitare.

«Jamais on n’aurait cru qu’il
grimperait aussi vite les échelons
dans le monde du spectacle et qu’il
deviendrait une aussi grande ve-
dette», reconnaît Pélissier.

«Aujourd’hui, je n’ai pas de diffi-
culté à comprendre pourquoi il est
rendu là où il est. Roch a tout pour
lui. C’est un gars qui paraît très
bien, il est extrêmementintelligent
et il a beaucoup de talent», expli-
quer l’entraîneur qui est mainte-
nant âgé de 32 ans.

«C'est un gars égalementtrès dé-
terminé ct discipliné. C’est un peu
pour ça que l'entraîneur nous avait
lacés ensemble lors de nos voyages

à l'étranger. Nous étions bien tran-
quilles parce qu'on avait le souci de
bicn performer. Rock est comme
ga: lorsqu’il entreprend quelque
chose, il veut étre au sommet», af-
firme I'entraineur des Cantonniers.

Voisine sauve ie «show»
C'est lors de leur dernière année

à Ottawa que les coéquipiers de
Voisine ont réalisé qu'il ferait sûre-

 
awa de la Ligue universitaire.lls ont étudié ensemble durant quatre ans à Ottawa. Les deux

hommes ont été co-chambreurs durant deux anslors des matchs surlu route. Une profonde amitié est demeurée entre l'entraîneur des Cantonniers et le célèbre chanteur.
Pélissier était d’ailleurs présent au lancementdu nouvel album de Voisine, hier à Montréal.

Gaétan Pélissier-Roch Voisine

L'histoire d'une belle amitié
ment son chemin dans le domaine
de la chanson.

«Nous nous sommes véritable-
ment aperçus que Roch ferait car-
rière dans la chanson vers 1987
alors que Ti-Paulo Vincent est de-
venu son gérant. Je me souviens

Au golf à Bromont
avec Voisine — C-3

qu’il quittait souvent Ottawa pour
venir enregistrer ici à Télé 7. Les
gars trouvaient bien intéressant de
le voir passer dans quelques émis-
sions. À la fin de la saison, ça mar-
chait tellement pourlui qu’il devait
manquer des matchs pourses cnga-
ements. Je me souviens aussi dc
‘avoir vu a Top jeunesse en 1990.
On trouvait ¢a drole, mais en méme
temps on n’en revenait pas de voir
où Roch était rendu». racontele pi-
lote des Cantonniers.
Gaétan Pélissier a toujours cru

aux talents de chanteur de Roch
Voisine. À l'époque, il lui faisait
écouter ses enregistrements. Déjà.
c’était très professionnel comme
travail.

Mais c'est lors d'un voyage de
I'équipe de Gee Gees d'Ottawa à
Paris que Roch Voisine a vraiment
convaincu tous ses coéquipiers de
son immense talent. Alors que
l'équipe était reçue par l'ambassa-

  

deur canadien à Paris, Roch Voi-
sine avait sorti sa guitare et était
ensuite grimpé sur une scène où
tous ses coéquipiers l’avaient re-
joint.

«Rock avait
“show”. Imaginez-le
chantant et s'accompagnant lui-
même à la guitare avec des gars
comme nous autres qui jouaient
les choristes derrière sur une chan-
son du groupe “America”. Roch
avait sauvé le show», raconte Pélis-

sier. qui en rie encore aux larmes.

«Je reconnais aujourd'hui le
grand talent de Roch, mais pour
moiil est un “chum” commeles au-
tres, reprend-t-il. Quand je lui
parle. il est Roch Voisine, le gars
ui jouait à l'aile gauche avec les
ce Gces, avec qui je parlais beau-

coup sur la route. Quand je lc vois
sur la scène, c'est un gars totale-
ment différent, un gars que je ne
connais pas. Rock est un gars ti-
mide, mais sur scène ce n'est pas
l'image qu’il projette.»

donné tout un
sur scène,

Roch Voisine et Gaétan Pélissier
ne se voient plus qu'à l'occasion.
Très rarement.

«N'empêche qu'on se donne des
nouvelles de temps en temps. On se
fait toujours parvenir des cartes à
Noël. Des vrais ‘“chums” d'école, ça
ne s'oublic pas», conclut-il.   

  
Photo, La Tribune,archives

Jocelyn Thiboult commencera la saison régulière avec les Nordiques de Québec. Les
Sherbrookois devront en faire leur deuil.

Billets 14,92$ et 10,97$ +taxes en vente aux guichets du Palais des Sports,

à tous les comptoirs Admission ou en appelant au (819) 821-585
( + frais de service )

Ne manquez pasla lutte WWF samedi à midi à CFCF-12 et la WWF

Superstars les dimanches à 10h, mardis à 1h et jeudis à 0h30 à RDS Cable 25

Carte sujette à changements. 68360
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Thibault demeure à Québec

Guy Chouinard déçu
mais pas surpris
 

André LAROCHE Sherbrooke
 

uy Chouinard semblait fran-
chement déçu lorsqu’il a ap-
pris de la bouche du journa-

liste que Jocelyn Thibault
demeurerait a Québec.

Probablement échaudé par les
attentes déçues de l’an dernier, l’en-
traîneur-gérant s’était toujours re-
fusé à croire en le retour de sa mer-
veille masquée dans l'uniforme des
Faucons. Mais hier soir, sa réponse
a semblé trahir ses véritables senti-
ments.

«Ah ouais!...Bon. Si je suis sur-
pris? Oui et non», a d’abord ré-
pondu Chouinard.

«Non, parce qu’il est resté toute

la saison à Québec la saison passée
et qu’il a bien fait. Par contre, cette
saison, il y avait Garth Snow qui
était la.»

Chouinard a admis avoir com-
mencé a songer à l'impact de la
venue de Thibault à Sherbrooke
lorsque l'entraîneur des Nordiques,
Marc Crawford, a ouvert la porte en
ce sens. «C’est sûr qu’on y pense, on
n’est pas fou. Mais en même temps,
nous n’avions pas le contrôle et on
ne pouvait rien faire sinon d’atten-
dre», a-t-il affirmé.

Quant à savoir si la décision des
Nordiques est dans l’intérêt du
jeune gardien, l’entraîneur des Fau-
cons ne déroge pas de son credo
longtemps répété: «Dans son inté-
rêt, il faut que Jocelyn joue. Après
les Fêtes l'an passé, il n’a pas vu

beaucoup de matchs. Il doit voir des
rondelles, des matchs. Ils (les Nordi-
ques) doivent penser qu’il va jouer
assez de matchs avec eux (pour qu’il
se développe).

«S’il joue, on ne peut pas dire
grand chose», a conclu Chouinard.

De son côté, le gouverneur
Roger Fortier était tout simplement
content «pourle p’tit gars».

«Je croyais que ce serait possible
avec le lock-out. Mais après avoir
appris que pourle rappeler, les Nor-
diques devrait faire appel à leurs
deux gardiens de Cornwall, je me
suis dit qu’on ne le reverrait pas», a-
t-il ajouté.

«De toute façon, on disait dans
les journaux qu’il était le meilleur à
l’entraînement chez les Nordiques.
Que veux-tu, eux aussi veulent ga-
gner», a ricané le gouverneur.

 
Photo La Tribune, archives

C’est à la suite d’un appel téléphyonique du journaliste de La Tribune quel‘entraï-
neur des Faucons, Guy Chouinard, a apprisla décision des Nordiques de garderJoce-
lyn Thibault à Québec.

Turcotte, un rouage important chez les Faucons
[] L'ailier gauche retourne à Drummondville ce soir pour y affronter les Voltigeurs
 

André LAROCHE Sherbrooke
 

début de la campagne, le dimi-
nutif drummondvillois Hugo

Turcotte retourne ce soir devant les
siens avec le devoir de vivre la ran-
con de son succes.

Vous l’aurez remarqué, l’ailier
gauche connaît encore cette saison
un départ-canon. Il est classé au
sixième rang des marqueurs du cir-
cuit ce matin avec neuf buts et sept
passes en huit matchs. Turcotte a
connu un début semblable (6-9) l’an
passé, mais il fut stoppé par un mal
de dos pour une dizaine de matchs
en janvier.

L e meilleur des Faucons depuisle

Bien entendu, les performances
de Turcotte ne sont pas passés ina-
perçues. Pas aveugles ni maso, les
autres équipes commencent à élabo-
rer une stratégie pour contrer le duo
qu’il forme avec son centre Chris-
tian Dubé.

C’est ce qu’ontfait mardi soir les
Voltigeurs qui les ont limités à un
but et une passe, au Palais des
sports. Turcotte s’attend à le même
genre de stratégie ce soir au centre
Marcel-Dionne.

«Drummondville a mis le même
gars sur Christian tout au long de la
soirée. De plus, nous avons affronté
toujours la même paire de défen-
seurs. C’estdifficile de jouer dans ce
temps-là. Il faut toujours demeurer
en mouvement», explique Turcotte.

Le capitaine Julien
rassure les recrues
 

Sherbrooke
 

André LAROCHE

n bon chef, Stéphane Julien a
E peut-être flairé ce qui n’allait

pas dans sa bande.
Aprèsla pratique quotidienne de

mercredi, Julien a rassemblé ses
coéquipiers après que les entraî-
neurs eurent quitté la patinoire. Sur
un ton qu'on imagine doux
lorsqu’on connaît un peu le bon-
homme, il leur a raconté la poutine
habituelle: ne pas paniquer et ne pas
tout chambarderleur jeu à cause de
trois défaites collées à domicile.

Mais le capitaine s’est surtout
employé à rassurer les recrues. Ces
nouveaux joueurs forment la moitié
de l’équipe et rien n’a été encore
vraiment fait pour qu’ils se sentent
tout à fait membre de celle-ci. C’est
pourquoi ils se sentent pas à l’aise
de dire tout haut ce qu’ils pensent
tout bas.

«C’est difficile par exemple de
dire sur la glace à Mathieu Dande-
nault «Let’s go». C’est commesi je
le poussais et je suis qui, moi, pour
pousser un gars comme Dande-
nault», a confirmé le centre-recrue
Bruce Richardson.

Mais Julien a assuré ces jeunes
de 16 et 17 ans qu’ils pouvaient
exercer autant de leadership qu’un

vétéran. Autant en encourageant
qu’en prenant la parole dans la
chambre pour dire ce qui les dé-
range.

«Entre les périodes, on ne se
parle pas. On se lève et on est
mort», a raconté Julien, qui a peut-
être ainsi levé le voile sur les éton-
nantes métamorphoses des Faucons
d’une période à l’autre.

Samedi soir dernier devait avoir
lieu la nuit des recrues, une fête où
l’alcoo! coule à flot. Toutefois, à la
suite de l’échec crève-coeur de ven-
dredi devant Halifax, la célébration
fut annulée. Cela aurait pu toutefois
avoir des bonnes retombées en vue
des prochains matchs, croit Richard-
son.

En effet, en dehors de la glace,
les nouveaux joueurs n’ont pas en-
core eu beaucoup l’occasion de se
fondre au paysage sherbrookois.
Leur horaire exigeant en empêche
plusieurs de connaître même leurs
compagnonsde classe.

Le capitaine Julien a donc dé-
cidé de règler tout cela: parties de
football, soirées de quille à l’horaire.
On pense aussi à une journée pour
organiser un concours de repêchage
(pool) de la LNH.

«S’il n’y a pas de lock-out», sou-
rit Julien.

{ Breton vise cing points’
 

hristian ROY Coaticook
 

 

instructeur des Frontaliers
|” de Coaticook, Yves Breton,

s’est fait on ne peut plus
clair au sujet de ses attentes au re-
gard des trois prochains matchs
que ses protégés disputeront d’ici
mardi prochain.
«Je ne vise rien de moins que

cing points sur une possibilité de
six. On a Péquipe pouraller cher-
cher ces victoires et ces points.»
Breton a une confiance inébranla-
ble envers ses joueurs malgré le
début de saison plutôt laborieux. TI
s’est dit pleinement en accord avec
les propos tenus hier par son dé-
fenseur Sébastien Pelletier.

«Comme «Sébas» l’a dit, il faut
arrêter de prendrele prétexte de la
différence entre le junior AA de
Pan dernier et le junior A de cette
année. 11 faut faire face mainte-
nant à la musique. On est capable
de bien jouer et je n’en demande-
rais pas autant à mes joueurs si je
ne savais pas qu’ils pourraient le
faire.»

$ Les Frontaliers débuteront ce
“soir leur série de trois matchs par
Jun programme double devant leurs

; alors que les Métros de
ô #.pat
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| pour les Frontaliers
Québec serontles visiteurs au cen-
tre récréatif Gérard-Couillard. Di-
manche, le National de Joliette
viendra affronter la troupe d”Yves
Breton pour une deuxième fois
cette saison et la séquence se ter-
minera mardi alors que les Fronta-
liers se rendront à St-Jérôme pour
y affronter les Panthères.

Aucun changement

Les Frontaliers entreprendront
cette série sans apporter de chan-
gement à leur alignement. Mais il
sc peut bien que, dès démain, de
nouvelles têtes viennent prêter
main forte à l’équipe qui ne.
compte qu’une seule victoire en :
cinq rencontres.
On adéjà mentionné, hier, la

ibilité de voir le défenseur
Gaby Lamarche, qui fait partie de
l’organisation des Sieurs de Lon-
gueuil se rapporter aux Fronta-
iers. Mais ces derniers ne
comptent pas s’arrêter là et déjà
d’autres éléments pourraient se
présenter ces prochains jours à .
Coaticook. D’autres importants
nomscirculent.

Chose certaine, pour l’instruc-
teur des Frontaliers, il y a toujours
lace à l'amélioration. Et ces amé-
iorations risquent de survenir plus
vite qu’on le pense.

Ce qui ne facilite pas la tâche à
Dubé et Turcotte, c’est qu’ils ont dû
composer avec au moins trois ailiers
droits en huit matchs: Gaétan
Royer, David Gosselin et Mathieu
Dandenault.

Turcotte comprend que son en-
traîneur, Guy Chouinard, aime bien
jongler avec ses trios, mais il préfé-
rerait s’en tenir à un coéquipier ré-
gulier. «Cela nous aiderait. On sau-
tait où se placer, où se voir sur la
glace», souligne-t-il.

A la décharge de Chouinard, il
faut dire que Royer a connu sa part
de blessures. Il devrait être de re-
tour dans l’alignementce soir.

Le meilleur

Chouinard n’hésite pas a quali-
fier son ailier gauche de «rouage im-
portant dans le club» et du «meil-
leur joueur et le plus constant de
l’équipe» depuis le début de la sai-
son.

Toutefois, la combinaison de

deux joueurs offensifs ne comporte
pas seulement de bons côtés: Tur-
cotte et Dubé ont tendance à ne
jouer qu’à eux deux au lieu d’utiliser
leurs trois autres coéquipiers.

De plus, ils ont la manie de fi-
gnoier le petit jeu parfait, à attendre
d’être dans le rayon du gardien pour
tout simplement pousser la rondelle
derrière lui, fait remarquer Choui-
nard. Cette habitude résulte en plu-
sieurs chances ratées par le duo.

«C’est vrai qu’on peut plus sou-
vent surprendre le gardien en tirant
qu’en faisant la passe de trop», re-
connaît Turcotte, qui vise une pro-
duction de deux points par match
tout au long de la saison.

Ce soir contre les Voltigeurs,
Turcotte et ses coéquipiers ont la
ferme intention de ne plus se laisser
intimider. Depuis le début de la sai-
son, disons qu’ils se font joyeuse-
ment brasser le pommier. «Ce soir,
c’est nous qui devrons frapper», dit-
il commepourse convaincre.

  
Hugo Turcotte

Un véritable test pourles Voltigeurs
 

Marc-André BLANCHARD Drummondville
 

e match de ce soir, au Centre
Marcel Dionne de Drummond-
ville, constituera un véritable

test pour la jeune troupe des Volti-
geurs de Drummondville. En effet,
aprés avoir vaincu les Faucons de
façon décisive mardi soir à Sher-
brooke, se préparer pourles affron-
ter de nouveau ce soir n’a pas été
chosefacile. :

Pour Blair Mackasey, vu la taille
de l’adversaire, ses joueurs se doi-
vent d’être sur leurs gardes. «C’est
sûr que d’avoir gagné hier (mardi
rend la préparation des joueurs dif-
ficile, mais tout le monde respecte
les Faucons. Ils n’ont pas encore
perdu sur la route.»

«Les Faucons jouent toujours
avec fierté, donc je m’attends à un
match très difficile vendredi», a-t-il
déclaré.

Tremblay confiant
Pour sa part, le défenseur Hugo

Tremblay se montre très confiant,
mais reconnaît qu’il faudra plus que

cela pour gagner ce soir. «II nous
faut un gros match. Si nous tirons
tous dans le même sens, nous som-
mes capable de gagner encore.»

Il reconnaît par contre quele re-
lâchement les guette, lui et ses coé-
quipiers. «Comme toute grosse vic-
toire, celle de mardi nous a donné
confiance, mais il faut arriver prêt
demain (ce soir), comme à chaque
match.»

Latullippe prudent
Un autre défenseur des Volti-

geurs, Martin Latullippe a une idée
très clair de ce que représente la
rencontre d’aujourd’hui. «Depuis le
début de la saison, c’est le match
que nous devons redouter le plus.
Les Faucons vont être prêts, parce
qu’ils ont des choses à prouver.»

A ce sujet, Sébastien Lefrançois
fait remarquer que des Faucons qui
se cherchent, ce n’est rien a prendre
à la légère. «Ils se sont fait brasser
pas mal ces derniers jours dans les
journaux. Ce sera donc un gros
match, mais nous sommes prêts»,
déclarait-il après l’entraînement
d'hier.

En bref...

A le voir s’entraîner avec ses
coéquipiers, il ne faudrait pas se sur-
prendre de voir Bruno Gladu pren-
dre part à la rencontre de ce soir. Ce
dernier patine avec de plus en plus
de facilité...A regarder évoluer Sté-
phane Routhier devant le filet, on
remarque que sa récente participa-
tion au camp des Blackhawks de
Chicago a laissé des traces. En effet,
son style s’apparente de plus en plus
à celui du maitre, Ed Belfour...Hugo
Tremblay est d’origine haïtienne. La
situation politique et économique
du pays où il est né ne le laisse pas
indifférent. «Je souhaite que le re-
tour d’Aristide à la tête du pays pro-
cure la stabilité économique, parce
que les gens ne sont pas très fortu-
nés là-bas. J'espère aussi que son ré-
tablissement au pouvoir aura un
effet positif sur les autres pays en
voie de développement»...Martin
Latullippe sur Bishopton, d’où il
provient: «300 habitants, lance-t-il,
c’est du village ça. Chez nous, pour
envoyer du courrier à quelqu’un, on
lui jette une bouteille à l’eau avec le
message dedans!»

«Je dois travailler toujours plus fort»
— Cosmo Dupaul

 

Victoriaville
 

Serge BOUDREAU

e me sens bien dans mon
«J role de capitaine. Pour moi,

c’est une motivation supplé-
mentaire. Je n’ai plus le choix, je
dois travailler toujours plus fort»

Cette saison, les partisans des
Tigres de Victoriaville redécouvrent
un tout nouveau Cosmo Dupaul. Ce
joueur de centre de 19 ans a une at-
titude très différente à son troisième
départ dans l’uniforme noir et
jaune. Il se classe parmi les meil-
leurs marqueurs de l’équipe, avec
une production de six buts et trois
passes en sept rencontres. L'an
passé, la plupart des observateurs se
questionnaient avec raison sur les
motifs de son attitude. «On était
vraiment ‘poche’, je n’avais plus de
motivation. Ca ne servait à rien de
pratiquer, on savait qu’on allait per-
dre le match suivant. Par bout, je
n'avais plus le goût de jouer», a-t-il
reconnu.

Malgré cette attitude négative,
Dupaul soutient qu’il aurait aimé

rter le °C’! «L'an passé, j'aurais
icn aimé avoir le poste de capi-

taine, mais je n’étais pas prêt. Je suis
content jusqu'ici, mais des fois je me
dit qu’il ne faut pas trop en parler
parce que ça pourrait tourner de

   

 
 

Cosmo Dupaul

bord», a-t-il confié heureux d’avoir
retrouvé la sympathie de la foule de
l’Amphithéâtre Gilbert-Perrcault.

Mais quel type de leadership
Dupaul peut-il apporter aux Tigres,
lui qui est, de prime abord, assez ti-
mide ct réservé?

«Je ne suis pus du genre «Lance
ct compte ou Slap shot», tu sais le
gars qui casse des bâtons de hockey
ou qui fait le tour du vestiaire en
parlant à tous les gars. Je nui jamais

 

appréciéce style la. Souvent ceux
qui faisaient ¢a ne pouvaient méme
pas donner l’exemple sur la glace.
Moi je m'énerve un peu plus sur la
glace ou sur le banc et je crie pas
mal. Ca ne m’empêche pas non plus
de dire mon mot dans le vestiaire,
uand c’est le temps», a expliqué

l’athlète originaire de Pointe-Claire.

Cosmo affirme qu’il partage son
leadership avec plusieurs autres
joueurs, ce qui donne actuellement
de très bons résultats. «Tout le
monde peut dire son mot, parce que
tout le mondefait le travail qu’il à à
faire. On a aussi trois joucurs de 20
ans, ca c'est du leadership,ils en ont
vu d’autres dans la LHIMQ!», a-t-il
mentionné.

Malgré le fait qu’il constate que
les Tigres n'avaient pas joué pour
unc moyenne de .500 depuis deux
ans, capitaine Dupaul ne s’emballe
pas trop vite, «II ne faut pas oublier
que nous avons joué presque tous
nos matchs à domicile depuis lc
début dc la saison. 11 va falloir conti-
nuer à travailler sur la route», a-t-il
dit. ’

Ce soir, les Tigres passent sur
l'autre rive pour rendre visite aux
Cataractes de Shawinigan à 20h,
une équipe qui connaît un début de
saison difficile. «C'est vrai qu’ils
sont mal partis, mais avec des gars
comme Savage et Carignan ils peu-
vent rebondir», a-t-il prévenu.
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«J'ai hâte de
rencontrer

mes amis de
Sherbrooke»
— Rodger

Brulotte

ême si l’excellente saison
M des Expos s’est terminée

avec le conflit du baseball
majeur, Rodger Brulotte reste
une figure sportive des plus occu-
pées.

«C’est triste que la saison de
baseball se soit conclue de cette
façon mais il fallait que le conflit
éclate un jour... Je regrette le ba-
seball mais jai toujours beau-
coup d’engagements à respecter
et je serai à Sherbrooke le 26 oc-
tobre.»
Rodger Brulotte sera un invité

d’honneur au Souper de Sherlo,
la troisième activité de finance-
ment de la 3ie Finale des Jeux
du Québec dans la région sher-
brookoise. Rappelons que ce po-
pulaire souper au spaghetti de-
vrait réunir 1500 personnes à
l’édifice  Expo-Sherbrooke
(CERAS).

«J’ai hâte de rencontrer mes
amis de Sherbrooke et de l’Es-

de la région, je suis certain que
les Jeux du Québec y seront un
succès», d'ajouter celui qui sera
accompagné de Michel Bergeron
et Sylvie Daigle au nombre des
invités d'honneur.

Le comité responsable du sou-
per est à finaliser le scénario de
la soirée qui promet d’être inté-
ressante.
La vente des billets se pour-

suit. Les billets sont vendus à
l’unité au coût de 20 $ ou par
table de 10 personnes. Pour plus
de renseignements ou pour se
procurer des billets, il suffit de
communiquer avec Richard
Tremblay au 564-2020, Jean-
François Rouleau au 569-0208,
Raymond Tardif au 564-5450 ou
encore avec la Maison des Jeux
au 821-1995.

De la bonne sauce...
- Hervé Demers, responsable de
tout ce qui touche l’alimentation
pour le Souper de Sherlo, mijo-
tera une recette de sauce à spag-
hetti qui devrait plaire aux ama-
teurs de mets italiens. Yvan
Faucher, de l’Auberge Royale, fi-
gure parmi les collaborateurs
d'Hervé.

- Une autre personne impor-
tante pour le comité organisateur
est certainement Jacques Gau-
thier de CERAS pour qui
l’installation physique de l’am-
phithéâtre n’a pas de secret…

- Jacques Grégoire de Century
21 aura sa table et il se promet
bien d’échanger avec une foule
de gens, notamment les amateurs
de hockey junior. Jacques a déjà
occupé le poste d'entraîneur des
Cataractes de Shawinigan...

- Le bulletin d’information de
la Ville de Sherbrooke a accordé
une page au Souper de Sherlo.
Le comité organisateur a appré-
cié la geste de Jacinthe Lavigne
et son équipe.

- Gaston Quintal coordonne
l’équipe chargée du service des
bars. II misc sur un groupe im-
pressionnant de bénévoles...

- Au nombre des prix de pré-
sence, il y aura un tirage de deux
billets d’avion pour Bruxelles,
une commandite de Vacances-
Familles, et cinq bons d'achat de
100 $ chez Provigo...

- Les clubs Optimistes de
Sherbrooke, Stoke, Fleurimont
et Rock Forest ont réservé leurs
tables. On peut direc que Roland
Dussault a bien fait son travail
parmises confrères optimistes.

- Richard Miquelon d'Ameri-
can Biltrite, René Gendron de la
Maison régionale de l’industrie
ainsi qu’une délégation d’organi-
sateurs du tournoi Pif Dépatie sc-
ront également parmi les convi-
ves...

- Gilles Gaudette du Club dc
basketball du Collège de Sher-
brooke ainsi que Michel Ver-
reault du club de natation de
Sherbrooke ont imité plusieurs
autres organismes sportifs qui
ont acheté leur table. Un exem-
ple à suivre.   r
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Le lock-out de la LNH
toucherait deux
compagnies sherbrookoises

u moins deux compagnies sherbrookoises, Sherwood-Drolet et In-
glasco, seront directement touchées si un conflit de travail éclate
dans la Ligue nationale de hockey. La premiére est la plus grande

manufacturière de bâtons de hockey au monde,tandis que la deuxième
fabriqueles rondelles officielles utilisées dans la LNH.

_ Les effets ressentis ne seront pas majeurs, assure Georges Guilbault,
vice-président aux ventes et marketing chez Sherwood-Drolet.Il est éga-
lementl'un des co-propriétaires d’Inglasco.

«C’est avant tout une grandevitrine que nous pourrions perdre», dit-
il au sujet de la visibilité que procure aux bâtons
de hockey de marque Sher-Woodles joueurs de
la LNH.

Au niveau de la compagnie Inglasco, fournis-
seur officiel de la LNH en rondelles et en diffé-
rents articles-souvenirs, ce sont évidemment les
ventes dans les différents kiosques des amphi-
théâtres de la LNH qui vont s’en ressentir adve-
nant un conflit. Mais on n’en est pas encorelà.

«Les clubs de la Ligue nationale n’ont pas
encore annuler leurs commandes de bâtons de
hockey, mais certains ont quand même demandé
d’attendre à lundi avant de leur acheminer la
prochaine commande prévue», d'expliquer
Georges Guilbault.

Les joueurs de la LNH comptent pourseule-
ment 6 % de la clientèle des bâtons Sher-Wood.

. Les pertes ne seraient donc pas catastrophiques
si le conflit devait perdurer.

Guilbault abolirait le repêchage
Georges Guilbault a déjà eu d’étroites relations avec les bonzes de la

LNH, quece soit en tant
qu’agent d’affaires de
Guy Lafleur pendant
quelques saisons ou en-
ore comme grand mani-
ou des Jets et des Cana-
diens de Sherbrooke
dans la Ligue améri-
aine. Conséquemment,
| a sa petite idée sur le
remède qui pourrait per-

ettre de guérir cancer
qui ronge la LNH actuel-
ement.

«}l faudrait que le re-
dpêchage des joueurs ju-
niors soit aboli. Le repê-
chage, c’est une occasion
donnée aux agents des
oueurs pour faire mon-
er les prix. Aujourd’hui,
par exemple, on sait
qu'un choix de première
ronde vaut un boni de
500 000 $ à la signature

Mario
GOUPIL  
   

   

  

  

  

 

  
  

   

  

 

Georges Guilbault

plus un salaire annuel minimum de 500 000 $ par année.

«C'est rendu qu'un gars de 18 ans gagne 2 millions $ par année avant
de jouer un premier match dans la LNH. Les joueurs qui ont fait leurs
preuves méritent de tels salaires, mais pas les jeunes qui n’ont encore rien
prouvé. En éliminant le repêchage, on obligerait les équipes à y aller aussi
pour leurs besoins immédiats et non le meilleur joueur disponible», pour-
suit Guilbault.

Les clubs plus fortunés ne risqueraient-ils pas de monopoliser tous les
joueurs talentueux?

«À quoi servirait à un jeune prospect qui joue à l'aile gauche d'allersi-
gner avec les Rangers s’il n’y a pas de place surle flanc gauche dans cette
équipe? Si c'est ouvert, les clubs tenteront de signerles jeunesserontleurs
besoins et ceux-ci voudront aller là où il y aura de la place; il n’y aura pas
de prix de base commec’est le cas actuellement pourles choix de première
ronde», conclut-il.

Le cas Jocelyn Thibault
Je persiste à croire qu’il aurait été préférable pour Jocelyn Thibault de

revenir pour une saison complète chez les juniors, mais je suis quand
même content pour lui. Il a gagné le poste de gardien numéro 2 chez les
Nordiques en supplantant Garth Snow et ce n’est pas un mince exploit
comptetenude l‘énorme pression qui accablait l’ex-gardien des Faucons.

Un gardien de 19 ans a besoin de jouersi on le garde dansla LNH ouil
est préférable de retourner à son équipe junior, a dit Marc Crawford ré-

cemment. S'il a gardé Thibault, j'imagine que c’est pour le faire jouer.
Voilà qui ne fera pas l’affaire de Stéphane Fiset, qui mérite pourtant d'être
lc portier numéro | des Nordiques.

Les Nordiques n’ont rien à gagner à garder un gardien substitut de 19
ans dans la LNH, mais ils le font quand même. Tant pis pour eux. À long
terme,ils risquent de payerchercette graduation précipitée.

Dans toute cette histoire, j'ai quand même reconnu le vrai Jocelyn Thi-
bault. Calme. pausé, pondéré, rationnel intelligent. Peu de jeunes hoc-
keyeurs de 19 ans auraient reconnu publiquement, commel’a fait Thibault
mercredi, qu'il était préférable pourlui d’être retourné chezles juniors plu-
tôt que de vivre un long lock-outdans la LNH.

Lui au moins, il a compris.

Les Bombardiers, c'est décidé
De façon unanime, le conseil d'administration des Bombardiers de

Sherbrooke a décidé hier soir, lors d’une réunion spéciale, de tout mettre

en oeuvre afin que l’équipe joigne les rangs de la Ligue Montréal junior de

baseball en vue de la prochaine saison.

Les betles paroles du grand manitou de Baseball-Québec, Léonard Pel-

land, dans notre édition d'hier n'auront donc pas suffi à convaincre les

Bombardiers. Les Sherbrookois ne veulent plus rien savoir de la Ligue ju-

nior majeure élite du Québec dans le forme qu’elle a actuellementet ils

veulent joindre la ligue montréalaise.
1 éonard Pelland a pourtant dit que les Bombardiers comme les Voltigeurs

de Drummondville ne pouvaient joindre les rangs du circuit montréalais.

«Ce n'est pas vrai, a répliqué Me Conrad Chapdelaine. On vay aller.»

A moins que Baseball-Québec change les structures du baseball junior

québécois, les Bombardiers déménageront donc de ligue. À cet effet, la

Ligue Montréal junior vient curieusement de reporter du ler au 15 octobre

la date limite pour déposer toute demande d'adhésion à son circuit. Or,la

Ligue junior majeure élite du Québec tiendra sa dernière assemblée le 8

octobre... alors que la finale Jonquière-Sherbrooke ne sera peut-être

même pus encorc complétée.

C'est à ce moment que tout devrait se jouer.

«Drummondville a déjà pris la décision de joindre les rangs de la Ligue

Montréal junior ou de tout simplementcesser ses opérations. Nous ne res-

terons pas dans une ligue qui compte des équipes à Shawinigan, Jonquière,

Lévis, Charlesbourg et Ste-Foy. Pas question. On préférerait peut-être

même se former un nouveau circuit régional avec Drummondville, Granby

et Victoriaville. je lance l'idée. Chose certaine, ça prend une refonte com-

plete du baseball junior au Québec», a finalement mentionné Me Chapde-

laine,

Populaire la lutte
Y aura-l-il autant de monde ce soir au gala de lutte que présente la

WWEau Palais des sports qu'il y avait de spectateurs mardi soir dernier au

match Drummondville-Sherbrooke au hockey junior?

C'est bien possible.

La lutte a toujours été très populaire à Sherbrooke, Plus de 900billets

pourle gala de ce soir ont été vendus en pré-vente. pourtant les billets ne

sont pas donnés puisqu'ils coûtent 12,50 $ ou 17 $ selonles sections.
oo . * +

Mardi, il y avait 1539 spectateurs au match Voltigeurs-Faucons et non

:1099 comme l'organisation sherbrookoise l'avait d'abord annoncé.

1 pourrait bien y avoir plus de monde ce soir pour voir le beau Pierre

«les Québécers se mesurer à Razor Ramon en grande finale.

Y paraît que ça va brasser. Tiens, tiens.   

Gaétan Pélissier Roch Voisine

 
Raymond Bourque

Pélissier, un passé fa
[J Il a aussi joué avec Raymond Bourqueet sous les ordres de Michel Bergeron
 

Magog
 

Martin DUSSAULT

uétan Pélissier n'a pas eu seu-
lement Roch Voisine comme
coéquipier. Il a aussi joué aux

côtés de Raymond Bourque et il à
été dirigé par Michel Bergeron.

Un passé fascinant se cache der-
rière Gaétan Pélissicr. Un passé que
l’on ne soupçonne guère.

Le pilote des Cantonniers est
fier de raconter son vécu, mais dis-
cret et humble comme il est, il a
fallu insister pour qu’il nous parle
de son passé. ;

«Parfois les gens me trouvent
chanceux d’avoir côtoyé ces visages

connus, mais pour moielles sont des
personnes comme toutes les autres»,
raconte Gaétan Pélissier.

L'entraîneur de 32 ans, origi-
naire de Windsor. en a parcouru du
chemin. Il a quitté le domicile fami-
lial à l’âge de 17 ans en 1979 pour
évoluer avec les Eperviers de Ver-
dun de la LHJMQ,où il à eu le pri-
vilège d’être jumelé durant quelques
matchs à Raymond Bourque avant
son départ pour le camp des Bruins
Boston. dont il n’est finalement ja-
mais revenu.

«Bourque me faisait bien parai-
tre par l'excellence de son jeu. Il
était dominant surtout sur le plan
offensif, comme c'est le cas encore
aujourd’hui. Je me dis souvent à
quel point j'ai été chanceux de com-

pléter une paire de défenseurs avec
lui», avoue Pélissier.

Echangé aux Draveurs de Trois-
Rivières l'année suivante, Gaétan
Pélissier a été brièvement dirigé par
Michel Bergeron avant son départ
pour Québec.

Au golf avec Voisine

Après un stage de deux ans dans
la Ligue collégiale AAA à Victoria-
ville. Gaétan Pélissier a poursuivi
ses études à l'Université d'Ottawa
où il a joué durant quatre ans pour
les Gee Gees. C'est là qu'il a fait
connaissance avec lu méga-star
Roch Voisine. Les deux sont alors
devenus de grands copains

Les gros bonhommes des
Cantonniers devront se lever
 

Martin DUSSAULT Magog
 

fronteront, ce soir, l’une des
deux puissances de la Ligue de

hockey midget AAA depuis le début
de la saison les Riverains du Collège
Charles-Lemoyne qui n’ont perdu
qu’un seul de leur huit matchs. Les
entraîneurs magogois attendent de
leurs joueurs beaucoup plus d’impli-

L Cantonniers de Magog af-

cation physique ce soir pour espérer
l'emporter au Colisée Cardin.

Même s’il ne connaît pas beau-
coup les Riverains, que les Canton-
niers ont vaincus tôt au début du
camp d’entrainement. l’entraîneur-
adjoint Sylvain Perreault qui diri-
geait l'exercice d’hier en l'absence
de Gaétan Pélissier, est d'avis que
ses gros joueurs devront en mettre
davantage pour arracherla victoire.

«On ne connaît pas vraiment le

   
Sylvain Perreault

style des Riverains encore et nous
n’en savons pas beaucoup sur le
physique de leurs joueurs, mais
chose certaine. ce sont toujours des
matchs intenses là-bas. Nous atten-

dons donc beaucoup de caractère et
de fougue de notre équipe. particu-
lièrement de nos gros bonhommes
dans les coins de patinoire pour pro-
voquer quelque chose». a d'abord
indiqué Perreault.

«lls semblent avoir une bonne
force de frappe en offensive et nous
allons devoir travailler à ralentir
l'adversaire. Encore une fois ça va
prendre beaucoup d'implication de
tout le monde. Par contre. il va fal-
loir faire attention aux punitions,
car ils sont dangeureux en avantage
numérique», à ajouté Perreault qui
a mis I'emphase sur le jeu d’ensem-
ble hier à l'entraînement.

Les Cantonniers qui ont une
fiche de quatre victoires et autant de
défaites tenteront de reserrerl'écart
six points qui les sépare des Rive-
rains ex-aequo au premierrang avec
les Gouverneurs de Ste-Foy. Ils se-
ront de retour à Magog dimanche
pouraccueillir du Lac St-Louis.
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Pari Sportif

LE NOUVEAU JEU POUR
LES AMATEURS DE SPORT
 

 

AMATEURS DE SPORT- ET, BIEN

SÛR, DE PARI SPORTIF - VOICI LE

NOUVEAU JEU TOTAL.LE BUT:

PRÉDIRESI LE TOTAL DES POINTS

DU RÉSULTAT FINAL D'UN MATCH

SERA SUPÉRIEUR OU INFÉRIEUR

AU NOMBREDE POINTS DÉTER-

MINÉ PAR LOTO-QUÉBEC. POUR

JOUER À TOTAL, VOUS DEVEZ

MISER SUR UNE SÉLECTION DE

TROIS A SIX MATCHS. POUR GA-

GNER, TOUTES VOS PRÉDICTIONS

DOIVENT S'AVÉRER EXACTES.

PROCUREZ-VOUS LE GUIDE DU

PARIEUR CHEZ UN DÉTAILLANT

MUNI D'UN TERMINAL DE JEUX

ET TENTEZ VOTRE CHANCE À

TOTAL, QUECE SOIT AU HOCKEY,

AU FOOTBALL OU, PROCHAINE-

MENT, AU BASKET-BALL!

loto-québec

73111

   
Michel Bergeron

scinant
«Je lui ai dit à quel point j'étais

impressionné par la belle carrière
qu'il connaît récemment lorsque
nous sommes allés jouer au golf en-
semble à Bromont. Il avait l'air heu-
reux de m'entendre dire cela. Au
fond. c’est un gars comme nous au-
tres, avec des sentiments, avec
comme différence qu'il est mainte-
nant connu partout où il va. Même
les préposés au terrain de golf ve-
naient lui demander des autogra-
phes». confie Pélissier.

«Comme le golf est fait pour ou-
blier ses préoccupations. il a été peu
question de sa carrière, Nous avons
plutôt profité de l'occasion pour
nous rappeler d'excellents souve-
nirs. Ces années-là sont inoublia-
bles». conclut Gaétan Pélissier

 

22
Couture réélu

Russell Couture a été reporté à la
présidence de Baseball-Sherbrooke. a
l’occasion de l'assemblée générale an-
nuelle qui se déroulait lundi soir au
Collège de Sherbrooke. Il sera se-
condé de Pierre Magnand à la vice-
présidence. de Daniel Tousignant au
poste de relationniste: Greg Beau-
doin comme trésorier: André Bolduc
responsable des achats; Normand et
Luce Labelle, représentants de la Pe-
tite Ligue; Pierre Blanchard repré-
sentant du niveau «AA»: Craig Gau-
dreau représentant du Bantam et
Midget ainsi que Jeun-Paul Laforest
représentant Moustique.

L'été dernier, 512 jeunes Sherbroo-
kois et Sherbrookoises ont pu jouer
au baseball avec cet organisme.

Inscription à Brompton
L'Association de baseball mineur

de Bromptonville invite les personnes
intéressées à assister à son assemblée
générale annuelle qui se tiendra à
l'Hôtel de ville de l'endroit. le mer-
credi 5 octobre à compter de 20h00,

Lors de cette assemblée, les diri-
geants clôtureront la saison 1994 et
l’on procédera à la nomination d'un
nouvel exécutif.
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Guy ROBILLARD Montréal (PC)
 

lock-out par les propriétaires
des équipes de la Ligue natio-

nale, le conflit s’est dégradé et le
commissaire Gary Bettman a conti-
nué d’être une cible de choix hier.
Ainsi, Mathieu Schneider s’est pré-
senté à l'entraînement du Canadien
avec un bandeau sur lequel il était
écrit: «Bettman sucks».

Jacques Demers a fait savoir par
la suite qu'il avait mandaté deux
joueurs pour lui demander de reti-
rer cette nouvelle piece d’équipe-
ment, mais il n’en a pas tenu
compte.

«Il nous met un fusil sur la
tempe», a commenté le syndicaliste
le plus endurci de son équipe en
parlant de Bettman. «Je suis con-
vaincu que si on avait discuté avec
les propriétaires, il n’y aurait pas de
lock-out».

Pourtant même Ronald Corey
disait la semaine passée que Bett-
man ne faisait que remplir le man-
dat confié parles propriétaires.

A l’approche de l'imposition du

Roy critique à son tour
Patrick Roy avait cependant un

autre son de cloche: «Je suis plutôt
porté à penser qu’il leur a dit: lais-
sez-moi aller, je vais vous arranger
ça. Il n’a aucune espèce de senti-
ment pour le hockey et ses intérêts.
Je ne l’ai pas entendu une seule fois
se préoccuper du public.

«A un moment donné,il va fal-
toir que les propriétaires s'impli-
quent. Si Gary Bettman mène ça
tout seul, on va être dans l’impasse»,
avait commenté Roy plus tôt. «Si les
propriétaires eux-mêmes interve-
naient, je suis covnaincu que ça se-
rait plus facile. Mais Bettman se

«C'est une
Québec (PC)

 

Robert LAFLAMME
 

priétaires accepteront la propo-
sition des joueurs s’ils sont véri-

tablement de bonne foi quand ils
disent vouloir que la saison régulière
commence demain sans être inter-
rompue en cours de route.

S teven Finn pense que les pro-

Le défenseur des Nordiques

La Tribune, Sherbrooke, vendredi 30 septembre 1994

 
 

 

 
Photolaser PC

Le défenseur Mathieu Schneider du Canadien, ardent militant syndicaliste, a affiché
ses couleurs, hier, au regard dela situation conflictuelle qui prévaut actuellement
dansla LNH.

présente toujours avec seulement
deux avocats.

«La plus belle déclaration, c’est

Wayne Gretzky qui l’a faite: Gary
Bettman a été engagé pour avoir le
meilleur ‘deal’ possible, mais il en

onne initiative»— Finn
avaient entendu parler de la possibi-
lité que les joueurs proposent aux
propriétaires de ne pas perturber
par une grève la saison régulière
ainsi que les séries éliminatoires. En
retour, on veut obtenir l’assurance
des propriétaires de ne pas décréter
d'arrêt de travail et d'annuler les
mesures prises de façon unilatérale
par le commissaire Gary Bettman le
ler août dernier.

«C’est une bonneinitiative, a dé-
claré Finn en commentant l’offre
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Section Frank-Dilio

 

   

 

   
  

 

  

  

 

  

    

 

M G P NB Be P
Halifox..... 8 4 2 2 29 34 NO
Beouport. 7 4 2 1 30 7 9

8.4 3 183 % 9
Drummondville 9 4 4 1 3 25 9
Victoriaville. 7 3 3 1W0MAH7
Shawinigan .. 82 5 1.3 WM 5
Chicoutimi ... 6 2 4 0 1B 23 4

Section Robert-Lebel
9 5 3 1 5 3B HW
7 5 2 0 40 2 10
9 5 4 8 6 50 16
9 4 5 03 48 8

St-Hyo 7 3 4 029 35 6
Val-d'Or. 8 2 6 0 24 56 4

Vendredi, 30 septembre
Holifox à Holl, 19h30
St-Jean à Loval, 19h30
Granby à Chicoutimi, 20h
Sherbrooke à Drummendville, 20h
Yidorioville 6 Shawinigan, 20h

Samedi, Ter octobre
Holifax à St-Hyocinthe, 16h
Val-d'Or à Becuport, 19h30

Dimanche, 2 octobre
Vol-d'Or à Chicoutimi, 18h
Loval a Drummondville, 19h
St-Hyocinthe à St-Jeon, 19h
Showinigon àVictoriaville, 19h
Hull à Gronby, 19h30

Les meneurs
Mi B P Ps

Bordeleau, Sébostien Hul …… 9 15 21 36
Mekoy, Michael Hul… . 9 9 18 7
Trudel, Jean-Guy Hul.. 9 7 16 3
Boudrias, Jason Lov 7 7 12 39
Bird, Jomie Hul.... 9 1 16 7
Turcotte, Hugo She 8 9 7 16
Chartier, Frédéric Lov. 8 8 8 16
Ménord, Martin Hul 8 9 6 15
Brière, Daniel Dru. 9 8 7 15
Corignon,Patrick Sho 7 4 n 15
Aubin, Serge Gro .. 6 5 9 14
Gratton, Benoit Lov. 8 7 6 13
Motte, Christian Gr 6 6 7 13
Landry, Eric StH... 7 6 7 13
Blackned, Brant Hol 8 4 9 13
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Section Est
Mi G P DF Bp Be Pt
8 7 1 0 48 27 14
8 6 0 2 4 27 4
852 148037 1

Mogog . - 8 4 4 09331 31 8
Cop-de-lo-Modeleine.. 8 3 5 0 29 37 6

Section Ouest
Régents LLL.………………… 8 4 3 1 41 3B 9
Abitibi-Témiscomingue 8 4 4 0 40 34 8
Lac Si-Louis . 8 3 5 0 3% 48 6
Mtl-Bourass 8 3 5 0 2 8B 6
Gatineau..... . B17 0 2 #4 2

Vendredi, 30 septembre
Gatineau à LacSt-Louis, 19h30
Cop-de-la-Modeleine à Jonquière, 19h30
Magog à Richelieu, 20h
Régents LLL à Mtl-Bourosso, 20h

Samedi, ler octobre
Abitibi-Témiscaminguea Ste-Foy, 14h

Dimanche, 2 octobre
Abitibi-Témiscomingue à Cop-de-lu-Modeleine, 13h
Richelieu à Gatineau, 14h
Ste-Foy à Jonquière, 14h
LocSt-Louis à Magog, 14h
Mtl-Bourasso à Régents LEL, 19h

LIGUE JUNIOR A DU QUEBEC. : —°.

Section Yvon-Lafortune
Pl G PPDF BP BC Pts

   

  
  

Contrecoeur 6 5 1 035 27 10
Longueu 6 4 2 0 41 25 8
Cowansy 6 3 3 0 3 % 6
Québec... 5 1 4 023 3 2
Coaticool 5 1 4 01734 2
Montréal 7.1 6 0 HU 4 2

Section Jean-Hébert
Joliette. 6 5 1 0 30 1810
St-Jérôme… 6 5 1 0 3% 2 10
Volleyfield . 9 5 4 0 3 2 1
Pierrefonds 6 4 2 09 3 8
Buckinghom 6 3 2 1 2 2% 7
Lo Plain 7 3 3 1 4 4 5
LoSalle … 71 5 1% M 3
hB. une équipe récolte un point pour un revers en prolongation ou fu-
sillade

Vendredi, 30 septembre
Buckingham ¢. Montréal-Est, 19h30
St-Jérômec. Pierrefonds, 20h
LaSolle c. Cowansville, 20h
Québec c. Cooticook, 20h30

nAn Plaine c_loliette.

des joueurs, hier après-midi, lorsque
joint à son domicile. Les propriétai-
res craignent que la même chose
qu’au baseball se. produise au hoc-
key. En assurant que nous ne ferons
pas la grève, j'estime que nous avons
fait un bon bout de chemin pour évi-
ter le conflit. La balle est encore
dans leur camp. Ce qui n’est guère
encourageant,c’est que Bettman n’a
pas montré beaucoup d’intérêt jus-
qu’à maintenant pouréviter le lock-
out.»

Finn a rappelé que les proprié-
taires ont rejeté, la semaine der-
nière, la solution des joueurs pour
aider financièrement les équipes
évoluant dans de petits marchés
(taxe de 5 pour cent aux 16 équipes
les plus profitables dont les Nordi-
ques, d’après le représentant syndi-
cal des joueurs, Sylvain Lefebvre).

Les propriétaires veulent plutôt
taxer les équipes possédant !es plus
fortes masses salariales. Le système
est l’équivalent d’un plafond sala-
rial, estime-t-il, parce les équipes di-
minueront leur masse salariale.

«On dit que les joueurs sont
grassement payés et qu’on ne doit
pas les plaindre. C’est vrai, mais tout
ce que nous avons obtenu a été né-
gocié avec les propriétaires. Nous
n’avons rien volé. Pourquoi on vou-
drait tout nous enlever mainte-
nant?», a déploré Finn.

Mêmes’il est déçu parl'attitude
de la partie patronale, le vétéran dé-
fenseur conserve espoir que la sai-
son des Nordiques commencera,
comme prévu, demain au Colisée
contre les Sabres de Buffalo.

«C’est souvent au cours des der-
nières heures de négociations qu’on
trouve une entente.»

L'absence de hockey de la LNH
serait une très mauvaise chose pour
les amateurs du Québec mais Finn
n’est «pas prêt à dire» qu’un éven-
tuel conflit serait nuisible pour la
survie des Nordiques dans la Vieille
capitale.
    

 

 

  

  

 

  

  

 

 

TOURNOI DE SALEM ~~

A Kuala Lumpur
Simple

Deuxièmefour
foddWoodbridge, Australie, bat Albert Chang, Calgary,4-6,6-

6-
Leander Paes, Inde, Lars Jonsson, Suede, 6-4, 6-2.
Gianluca Pozzi, lalie, bot Kenny Thorne, E.-U., 7-6 (7-3), 7-6 (7-5).
Andrei Olhavsky, Russie, bat Michael Tebbutt, Australie, 5-7, 6-4, 6-4.

COUPE VOLKSWAGEN oo i

A Leiptig, Allemagne

Simple
Deuxièmetour

Anke Huber{3), Allemogne, bot Stephonie Rottier, Poys-Bas, 6-3, 6-3.
Judith Wiesner, Autriche, bot Silvio Faring, Italie, 6-3, 6-1.
Barbora Rittner, Allemagne, bot Natolio Medvedevo, Ukroine, 1-6,6-3,
7-6 (7-5).

Quarts-de-finale
Mary Pierce (1), France, bot Brenda Schultz (7), Poys-Bas, 6-3, 6-2.

OTLaLoLIE

A Palerme
Simple

Deuxième four
Emilio Sanchez, Espagne, bat Thomas Muster(2), Autriche, 6-3, 7-5.
Slova Dosedel (5), Rép. tchéque, bot Oscar Martinez, Espagne, 2.6, 7-6
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Section Est
G P B B P

= rer 14 6 38 16 2
8 7 803% 22 106
x-Montréal z 827 18 9%
1-Colorado, 7 8 % % M
Fort Lauderda 8 WB BN
Vancouver. 7 8 2% 4 65
Toronto. . 515 4 3 4
x—ossurés d'une ploce dons les séries.

Eliminatoires
Demi-finale

Vendredi, 30 septembre
Seattle ou Colorado
Los Angeles à Montréol

Dimanche, 2 octobre
Colorodo à Seottie
Montréol à Los Angeles

 
 

Champion
Samedi, 15 octobre

A 16h35

AFTE)

PL G D N BP BC Ph
Ahunstic.... … 22 0 0 5 1 4
John Abbott … 21 0 1 62 3
St-Lomben………… 2 1 0 1 3 7 3

‘ Ÿ

 

 

 

  
2°1 0 1 2 1 3

Montmorency. 2.1 4 0 5 8 2
Lennowviile 2.0 1 1 7 401
St-Lourent 2 0 2 0 1 3 0
Vanier... … 20 2 0 3 6 0

Vendredi, 30 septembre
Lennoavills ¢. Vanier, 21h

Dimanche, 2 octobre
Montmorency ¢ St-Laurent, 13h
Ahunstic ¢. John Abbott, 13h
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PG N
6 4 0 23% 7010
S 4 0 1 32 3 9
5 3 2 0 1012 6
42 1 110 2 5
5 + 3 1 #4 M 3
4 0 1 3 4 8 3
4 1 3 02 HN 2
5 0 5 0 0 4 0

Féminin
6 5 1 0 4 410
4 4 0 0 220 1 8
4 3 0 100507
6 2 3 1 12 19 4
5 2 3 0 4 76 4

Victoriaville … 5 2 3 0 15 4
Chomploin 4 1 3 00 Nn 2

6 0 6 0 0Jonquière. 

 

(9-7), 6-4.
Gilbert Schaller (8), Autriche, bot Rozvon Sabau, Roumanie, 6-3, 6-4.
foe Clovet, Espagne, bot Franco Dovin, Argentine, 5-7, 6-2, 7-6
10-8]

ROUEET )

A Basel
Simple

Deuxièmetour
Michael Stich (1), Allemagne, bot Jonas Svensson, Suède, 6-3, 6-4.
Guy Forget, France, bat Stefon Edberg fa Suède,3-6, 7-5, 6-3.
Lone qu Fronce, bat Yevgeni Kolelnikov (3), Russie, 7-6 (8-6), 2-6,
1-6 (7-4).
Woyne Ferreira (4), AFS, bot Anders Jarryd, Suède, 4-6, 6-2, 6-2.
Marc Rosset (5), Suisse, bat Jean-Philippe Fleurion, France, 6-2, 6-2.
Patrick McEnroe, E.-U., bat Joime Yzogo(6), Pérou, 2-6, 6-3,7-5.
CristionoCaratti, Italie, bat Arnaud Boetsch on. France, 6-2, 6-4.
Jared Polmer, E.-U., bot Cédric Pioline (8), France, 7-6 (7-5), 6-1.

 

FETATIVEM8

Finale
Quatre de sept

JONQUIERE vs SHERBROOKE
Samedi, ter octobre

Jonquière à Sherbrooke (2), 14h
Dimanche, 2 octobre

Sherbrooke à Jonquière (2), 16hh

 

Vendredi, 30 septembre
(CoM) Garneou c. Trois-Rivières, 20h

Ligue universitaire
Vendredi, 30 septembre

F Bishop's c. Concordio, 18h
M Bishop's ¢. Concordio, 20h

est à ses premières années et il ne
connaît pas beaucoup le produit».

N’est-il pas que le représentant
des propriétaires?

«Tout ce que je sais», a rétorqué
Roy, «c’est que lorsqu’on demande
aux propriétaires ce qui se passe,ils
disent qu’ils ne le savent pas».

«On les a pas vraiment enten-
dus», a renchéri Jean-Jacques Dai-
gneault. «Le seul et unique fait
connu c’est qu’ils devront payer des
amendes très fortes s’ils parlent des
négociations, un million de dollars
ou quelque chose commeça».

Paradoxalement, Roy estime que
l'intervention des propriétaires va
compliquer le débat d’une certaine
façon. «Parce que», dit-il, «je suis
convaincu qu’ils ne sont pas tous
d’accord entre eux».

Mais pour l’instant, constate-t-il,
«c’est un one-man show (de Bett-
man), c’est ça que le monde n’aime
pas. II semblerait qu’il n’a pas re-
connu Jeremy Roenick et Brendan
Shanahan dans une réunion; si c’est
véridique, c’est pas fort!

«Quand il est arrivé», a encore
dit Roy, «on l’a présenté comme le
bon Dieu, le gars qui a convaincu la
NBA d'accepter le plafond salarial.
Il a une réputation à défendre,c’est
ça qui est dangereux»,

Daigneault le défend
Paradoxalement encore, c’est

Daigneault, le représentant des
joueurs, qui était plus porté à défen-
dre Bettman.

Interrogé sur les déclarations
fracassantes de Chris Chelios, qui a
été jusqu’à prétendre que Bettman
pourrait être victime d’un tireur fou,
Daigneault a déclaré que «dans des
négociations semblables, il est facile
d'entrer dans une guerre de mots.

«Les gars sont devenus très émo-
tifs et c’est pour ça qu’on entend des
propos un peu déplacés (Joe Sakic
n’a pas ménagé Bettman non plus).
Peut-être que certains disent tout
haut ce que plusieurs pensent tout
bas, mais Gary a un mandatetil es-
saie juste de le remplir le mieux qu’il
peut. De s’attaquer à lui ne règlera
rien à court ou moyen terme».

Entente avec
Mario Lemieux
 

Pitisburgh (AP)
 

ne poursuite intentée par une
femme qui a reçu sur le nez
une rondelle lancée par Mario

Lemieux a été réglée hier quelques
heures avant que le joueur étoile des
Penguins de Pittsburgh ne soit invité
à témoigner.

Les détails de l’entente n’ont pas
été révélés.

Patricia Ward, 33 ans, poursui-
vait Lemieux et les Penguins, allé-
guant que les deux ont fait preuve
de négligence. Elle a été atteinte au
nez durant un arrêt de jeu lors d’un
match contre les Rangers de New
York en janvier 1989.

Ward, une représentante en cos-
métiques qui a travaillé à l’occasion
comme mannequin, a subi une re-
construction du nez en mai 1993.
Elle a reconnu lors de son témoi-
gnage mercredi avoir dit après son
opération: «Maintenant, j'ai un
beau petit nez»,

Elle était contente hier qu’un rè-
glement soit intervenu. «Je pense
que nous sommestoussatisfaits.»

Theodore Struk, l’avocat de Le-
mieux, a expliqué que le joueur vou-
lait remettre la rondelle à l’arbitre et
qu’il n’avait pas l’intention de lancer
la rondelle dansles gradins.

 

Chelios s'excuse
pour ses menaces à
/ ©

endroit de Bettman
Toronto (PC)

 

 

les menaces qu’il a proférées
envers Gary Bettman, mais le

défenseur des Blackhawks de Chi-
cago n'a pas dit au commissaire
qu'il regrettait ses paroles. Chelios
a plutôt exprimé ses regrets aux
vice-présidents de la LNH, Brian
Burke et Jeff Pash.

Hier, Chelios n’a pu être rejoint
pour expliquer ce qui l'avait
poussé à menacer Bettman.

«Si j'étais Gary Bettman, je
craindrais pour ma famille, pour
mon bien-être», à dit Chelios, mer-
credi.
«Un partisan fou ou même un ra

joueur, qui sait, pourrait intervenir
personnellement en pensant que le
conflit se réglerait si Bettman
n’était plus là. Cet homme-là ne
connaît rien au hockey, C’est évi-
dent.»

Hier, le directeur-exécutif de
l’Association des joueurs, Bob
Goodenow, a commenté les remar-
ques de Chelios.

«La tension monte en raison du
conflit. Je pense que Chris a bien

C nris Chelios s’est excusé pour

  
Chris Chelios

agi en téléphonant a la Ligue na-
tionale. Dans ce genre de conflit, il
se dit toujours des choses que l’on
regrette.»

«Cela dit, nous ne cautionnons
pas ce genre de discours. Dans
l’ensemble, les joueurs vont conti-.
nuer à agir de façon responsable.»  
 

René Marchand pas réembauchéparles Expos
Les Expos ont annoncé hier qu’ils ne renouvellent pas les contrats de

quatre recruteurs permanents, dont René Marchand,qui était responsable

de l’Est du Canada.
Les autres sont Mike Murphy, Pat Sullivan et Tom Bourque.

Myriam Bédard révèle l'identité de son entraîneur on
Le mystérieux entraineur de Myriam Bédard, la double médaille d’or

en biathlon aux Jeux d’hiver de Lillehammer, est de nationalité allemande. -

Il s’agit de-Steffen Thierfelder, qui a fait sa marque commeentraîneur

de l’équipe masculine de biathlon de l'Allemagne de l’Est de 1984 à 1990:

Après avoir aidé Frank-Peter Roetsch à remporter deux médailles d’or
lors des Jeux d’hiver de Calgary en 1988, Thierfelder a poursuivi sa carrière’

à la tête de l’équipe masculine d’Italie de 1990 à 1992,
C'est à cette époque que Myriam Bédard lui à demandé decollaborerà

la conception d’un programme d’entraînement adapté à ses besoins.’ En
juin dernier, il devenait officiellement son entraîneur personnel et exclusif
pourles quatre prochaines années jusqu'aux Jeux d'hiver du Japon.

Date limite: samedi pour renégocier le contrat de Martin Brodeur
Le gardien Martin Brodeur, des Devils du New Jersey, mettra fin à ses

négociations avec l’équipe pour devenirjoueur autonomeà la fin de la sai
son s’il n’obtient pas un nouveau contrat d’ici demain.

Son agent Gilles Lupien a révélé au quotidien New York Daily News
que Brodeur, qui a remporté la saison dernière le trophée Calderremis à la-
meilleure recrue du circuit, ne repoussera pas la date limite mêmesi le
début de la saison est retardé.

Brodeur, 23 ans, qui écoule l’année d’option de son contrat, pourrait

devenir un joueur autonome de première catégorie à la fin de la saison.
Les Devils pourraient alors perdre Brodeur et se contenter d’une compen-.
sation pourle départ de leur gardien étoile.

Brodeur est le gardien le moins bien payé de leur LNH, Son salaire
s'élève à 140,000 $. Il demande 1.4 million $ et les Devils Jui ont offert 750,-
000 $. La saison dernière, il a présenté une fiche de 27-11-8, conservant.
une moyenne de buts alloués de 2.40 par match et un pourcentage d’arrêts
de .915. Il a aidé les Devils à connaître la meilleure saison de leur histoire
avec une récolte de 106 points.

Formule Un: le Canadien Tracy courtisé par Benetton
Le Canadien Paul Tracy s’est vu offrir un contrat de trois ans par l’écu-

rie de formule Un Benetton. rapporte le magazine britannique Autosport
dans son édition d’hier.

dimanche dernier à l’issue de quatre jours d’essai surle circuit d’Estoril.
Tracy a cependant exprimé des réserves.
«Ils voulaient que je m'engage, si je marchais bien et si je décidais de

retourner à la Formule Indy. à ne pas courir en Formule Un pour une
autre écurie que Benetton d’ici trois ans. C’est inacceptable», a déclaré le
pilote, cité par Autosport.

Benetton aurait offert 8.6 millions $ au pilote,ses essais ayant donné de
bonsrésultats. 
 

Selon le magazine, le contrat a été soumis au pilote de Formule Indy | 
 

Club de boxe de Sherbrooke

Robert Guimond reprend du service
 

Sherbrooke
 

comme entraîneur au Club de
boxe de Sherbrooke qui vient

de changer d’enseigne pour la troi-
sième fois de son histoire puisqu’il à
maintenant pignon sur rue dans les
locaux du centre de conditionne-
ment physique Maxi-Club de la rue
Belvédère à Sherbrooke.

Robert Guimond a décidé de re-
rendre du service après avoir dé-
aissé les fonctions d’entraîneur pen-
dant une période d’un an et demi. Il
viendra seconderles efforts de Fran-
çois Cabana.

. «Ce qui me déplaisait lorsque
j'ai décidé de quitter, c'était les 20
ou 22 voyages qu’il fallait faire dans
l’année. François Cabana n’ayant
plus les mêmes disponibilités en rai-
son de ses études,je travaillerai da-
vantage en gymnase avec les
boxeurs. François sera dans leur
coin lors des compétitions», d’expli-
quer Robert Guimond.

Un troisième entraîneur oeuvre
au Club de boxe de Sherbrooke. Il
s’agit de José Poulin qui s'occupe
des membres qui pratiquent ce sport
pour le conditionnement physique
ct qui ne combattent jamais.

Au total, le Club de boxe de
Sherbrooke compte 18 boxeurs qui
font de la compétition. «On ne peut
sc permettre d'en avoir davantage si
on veut avoir le temps de bien s’en
occuper», d'ajouter Guimond.

R obert Guimond est de retour

 

Téléphoto, Claude Poulin

Le Club de boxe de Sherbrooke vient de déménager. Le président du Club de boxe de
Sherbrooke, Marcel Toulouse (3e de gauche à droite) est entouré de sestrois entraï-
neurs François Cabana,Josée Poulin et Robert Guimond.

Le Club de boxe de Sherbrooke
se retrouve dans des locaux plus pe-
tits que les précédents, qui étaient
situés au 2e étage d’un édifice situé
aux coins des rues Conseil et 10c
avenue. Le club sherbrookois a fait
d’une pierre deux coups en déména-
geant. «En venant ici, on a coupé
dans les dépenses, mais on a une
place beaucoup plus belle», d’expli-
quer l'entraîneur.

Trois galas
Le Club de boxe de Sherbrooke

souhaite présenter trois galas au

cours de la prochaine saison et ceux-
ci devraient avoir lieu dans les lo-.
caux du théâtre du parc Jacques-
Cartier. Le premier est prévu pour
novembre, le second en Fevrier ct le
dernier au mois d'avril.

D'autre part, quelques boxeurs de-
niveaux junior ct senior du club
sherbrookois se préparent afin de se
tailler une place au sein de l’équipe
du Québec. La sélection se fera lors
d'une compétition qui se déroulera:
au Centre Claude-Robillard, à Morf-:
tréal, du 4 au 6 novembre.
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Arts et spectacles
 

 

En bref...
NDLR: Pour mieux vous aider a plani-
fier vos activités du week-end, nous
initions aujourd’hui notre chronique
«Coups de coeur», qui prend la relève
de «Ça bouge»jusqu'ici présenté le
samedi. Spectacles, lecture, exposi-
tions. nous avonsla prétention de
vous conduire un peu partout, un jour
plus tôt. Et commetoujours, vos sug-
gestions sont les bienvenues!

Cafe Wippi
Un événement appelé Cafe

Wippi se déroulera le samedi ler
‘octobre, à 19h30, dans le Stoddard
Hall de l’église Unitaire-Univer-
selle de North Hatley.

Au programme, on pourra en-
tendre les musiciens Jean-Marie
Robert à la guitare et Serge Masse
au banjo dans un répertoire de mu-
sique «bluegrass».

S’exécuteront également Patri-
cio, Christina et Amis dans des mu-
siqueset des airs sud-américains.

Campagne
à Valcourt

L’auteure et interprète tellement
appréciée des enfants mais aussi de
leurs parents Carmen Campagne
sera en spectacle le dimanche 9 oc-
tobre, à 14h, au Centre commu-
nautaire de Valcourt.

Cet événement est organisé par
la Bibliothèque des enfants du
Centre culturel Yvonne L. Bom-
bardier à l’occasion de l'Année in-
térnationale de la famille.

" Celle-ci offrira un tour de chant
varié composé de berceuses, de
chansons traditionnelles et de ses
compositions. Avec sa magie, elle
réussit a séduire un trés large pu-
blic se composant autant d’enfants
que d'adultes.

Matinées
en musique
Pour la deuxième année consé-

cutive mais sous une appellation
différente, l'École de musique de
l’Université de Sherbrooke orga-
nise à son auditorium des concerts
le dimanche matin, à 11h.

Les concerts Sons et brioches
sont devenus les Matinées en musi-
que mais proposent encore une fois
un accueil chaleureux des organisa-
teurs, un échange avec les musi-
ciens, des cafés, jus et muffins et
comptent encore sur les commen-
taires éclairés du musicologue Jean
Boivin, professeur d'histoire 2
l’École de musique de l’Université
de Sherbrooke.

Organisés à nouveau par le pia-
niste Michel Fournier, ces Matinées
en musique offriront un pro-
grammede six concerts, s'échelon-
nant du 2 octobre au 2 avril 1995.

La série s'ouvrira dimanche pro-
chain, 2 octobre, avec un concert
du guitariste Pierre Beaudry pour
se poursuivre le 30 octobre avec
Café parisien, un programme
d'oeuvres de Debussy présentées

parle pianiste Michel Fournier.

Le 4 décembre, le percussion-
niste Mario Boivin offrira Sonorités
plus, une sélection d'oeuvres de
Bach, Debussy et Albeniz. et le 5
février, Surla corde raide mettra en
vedette un quatuor (cordes et
piano) dans des oeuvres de Bach,

Mozart et Hindemith.

Enfin, le 12 mars, 1l proposera

un Duo romantique avec Marc
Weidner au piano et Carole Boge-
nez au violoncelle, et le 2 avril, une
Matinée slave avec la soprano Mi-
chèle Gagné et le pianiste Tom
Gordon dans des oeuvres de Dvo-

rak et Rachmaninoff.

Programmevarié
à Richmond

C'est avec le volet classique que
la saison de spectacles et de con-
certs du Centre d'Art de Richmond
prendra son envol.

Le 8 octobre, le quintette Ber-
nard Primeau Jazz Ensemble enta-
mera la saison en présentant des
pièces de jazz classique et contem-
porain dansla tradition acoustique.

Danny Pancaldi suivra, le 5 no-
vembre, avec un instrument à dé-
couvrir : la marimba. Le 3 décem-
bre, le groupe Strada offrira un
concert de Noël intitulé Le Noël
des Santons. L'Orchestre sympho-
nique de Drummondville présen-
tera son concert le 21 février.

Enfin, le 4 mars, le volet classi-

que prendra fin avec le Duo Fos-
ter-Plawutsky. un duo de violon et

DANSE
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national d’art naïf de North
Hatley invite les amateurs

d’art a renouer avec I'imaginaire
de ces peintres qui n’ont pour
guide que l’émerveillement.

L e deuxième Concours inter-

Dès demain, et ce, jusqu’au 15
novembre, la Galerie Jeannine
Blais présente ce concours unique
en Amérique du nord. L'exposi-
tion débute à 10 h 00 avec 101 ar-
tistes provenant de 16 pays diffé-
rents, qui présenteront chacun ou
chacune une oeuvre de leur choix.

Le 12 novembre, des prix de
3000 $, 2000 $ et 1000 $ seront
remis aux gagnants, en plus d’un
prix de 500 $ décerné parle pu-
lic. Tous les tableaux partici-
ants seront publiés dans un cata-
ogue couleur et une oeuvre de
l’artiste Gilles Pelletier sera tirée
au sort parmiceux et celles qui se
seront procuré desbillets au coût
de 5 $. Les profits réalisés lors du
concours serontversés à la Fon-
dation Charles Bruneau.

Kathy NOËL

 

Telephoto por Claude Poulin

Jusqu’au 15 novembre, Jeannine Blais attend les amateurs d'art naif a sa galerie de
North Hatley où est présenté un concours unique en Amérique du nord. Pas moins de
101artistes, provenant de 16 pays différents, présenteront chacun ou chacune une
oeuvre de leur choix.

…pour l’art caché de nos maisons

maisons, dont le vernissage
L 9 exposition Le Musée de nos

a eu lieu mercredi dernier,
se poursuit jusqu’au 30 octobre, Pré-
sentée chaque année par le Musée
des beaux arts de Sherbrooke, cette
exposition, qui révèle la richesse ar-
tistique cachée dansl'intimité de
nos maisons, fête cette année son
dixième anniversaire.

… pour la
folie de
la BD!
u ler au 30 octobre, à

D compter de 14 h,la nouvelle
galerie d’art pour enfants Le

Foudu roi, située à Kinsgbury,
ouvre ses portes au public pour un
grand «BD in» de 12 mois!

Quatre expositions aurontlieu
pendantl’année. La première, dont
le vernissage a lieu demain, réunit
l’expérienceet la relève. Les deux
bédéistes présentés sont Albert
Chartier, pionnier de la bande dessi-
née au Québecet créateur du per-
sonnage d’Onésime ainsi que Jean-
Philippe Morin, bédéiste de la re-
lève, qui participe au magazine Safa-
rir et qui a notamment remporté le
prix Onésime... Une belle rencontre
en perspective!

Ce vernissage souligne à la fois
l'inauguration officielle du Centre
artistique Le Bourg duroi, à l’inté-
rieur duquelles enfants pourront
laisser libre cours à leur imagination
grâce à des leçons de théâtre, de
musique et bien sûr, de bandedessi-
née. Le centre etla galerie sont si-
tués au 430, rue Principale à Kings-
bury.

K.N.

  

[ATTY 

MAINTENANT OUVERT

Une grandevariété d'oeuvres du pruntées à descollectionneurspri-
passé, du présent, d’ici et d’ailleurs, vés, que le Musée souhaite mettre à
qui font appelà desstyles et à des l’honneur en soulignant ce dixième
médiumstout aussi variés, compo- anniversaire, tout en lançant parle
sentcette dixième édition du Musée fait mêmesa nouvelle saison d’acti-
de nos maisons. Sous forme de ré- vités.
trospective, l’exposition est accom-
pagnée de photographies prises lors KN
des neuf derniers vernissages.

Les oeuvres présentées sont em-
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LE DIMANCHE APRÈS-MIDI!
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l'étranger

un film de CLAUDE MASSOT

version originale avec sous-titres français

“Unehistoire unique qui étonne,qui_
séduit et qui, surtout, émeut. |

-P, Roy, LA TRIBUNE
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Général

Les autochtones disposés à négocier

|

Les anomalies du foetus décelées plustôt
avec le gouvernement Parizeau grâce à l'échographie en trois dimensions

d’échographie habituel, mais ju- le cerveau.

 

 

 

 

 

i de négocier lintégrité du territoire possibilité d’une gestion commune

|

lia LEVESQUE Montréal (PC) melé à un ordinateur. Les journalistes ont eu le privi-

Maurice GIRARD Québec (PC) québécois, position d’ailleurs com- du territoire amérindien dans un L'équipement permet de voir le lège d'assister, hier au congrès à

mune aux péquistes et aux libéraux. Québec souverain. Prudent, con. foetus avec plus de précisions, sous Montréal, à une démonstration en
> é ni son aval ni con- étiez épaté *é - : ; . , ; sc

Pourle porte-parole des Monta- card n’a donné n V ousétiez épatés par l’échogra-  Dlusieurs angles, donc de déceler direct de l'appareil sur une gynéco

es autochtones québécois s’in-  vnais M. Jacques Kurtness, le dé- damné les propos du chef Grand Jus tôt di ; 1 à inte de quelques mois
5 ç , M. , : ; ; ; se AS : us tot diverses anomalies ou mal- logue enceinte quelq ,

D quiètent du ton adopté parle put du PO %onsidère «que l’on conseil des Cris,Mathew Coon- * graphie en trois dimensions, Dmations. quis’est portée volontaire.

nouveau gouvernement Pari- tente ni plus ni moins de municipali- ‘ome, qui a 1 k qui permet de déceler plus tot les , ; ste d . Le Dr Robert Gauthier, chef du

zeau face à leurs revendications ter- ser les communautés, en niant le hington craindre une intervention anomalies chez le foetus. L'appareil existe dans certains 1 obstétrique et

ritoriales, mais ils se montrent dis- droit pour les peuples autochtones armée des indépendantistes, pour Au Congrès mondial de gynéco- pays, mais n’estpas utilisé couram- Département lo = s a e-Justine

posés à négocier leur autonomie à évocier sur une base territo- empêcher les Amérindiens de se sé- au à’ & mm d gyn i ment en obstétrique et gynécologie, nécologie a I'Hopita ainte-Justi

avec Québec. lonSipropose ni plus ni moins Parer d’un Québec indépendant. logie et d’obstétrique, des spécialis- ni au Canada ni aux Etats-Unis. Îly et ancien président de l'Association,

phie? Attendez de voir l’écho-

Se ; . tes ont donné un aperçu des nou- ; ; . scologues du Québec, pré-

Tantle Conseil des Atikameks et une forme de souveraineté-associa- Pourtant, M. Picard reste ouvert

|

velles applications fie différentes Snaurait Saviren 20ire cisaitqu'on eut déceler des Pal,

des Montagnais quel’Assemblée des tion avec le Québec. au compromisetn'exclut pas d'em-

|

techniques de pointe dans quelques Amérique du Sud et en Extréme- formations à 11 ou 12 semaines,

Premières nations ont dénoncé hier Pour sa part, le porte-parole de blée la possibilité de vivre dans un

|

pays, notammentl’appareil d’écho- Orient, au coût minimum de avec cet appareil, plutôt que 18 se.

le commentaire du représentant de l’Assemblée des Premières nations, Québec souverain dans la mesure où

|

graphie à trois dimensions. Cet 250 000 $, Il est parfois utilisé en maines, commec'est le cas actuel-

M. Parizeau auprès des Amérin- M. Ghislain Picard, a lui aussi criti- [2 gestion du territoire pourrait être

|

instrument ressemble à un appareil   : ; ;
cardiologie et en neurologie, pour lement.

diens, M. David Cliche, qui refuse qué M. Cliche maisil n’écarte pas la COMMUNE. B Blé, p
 

 

   Épargnez de 10 à 20 %
sur leprix courantde tous les vêtements, accessoiresel

chaussurespour homme, femme et enfant.
(Sauf Le Chateau, les parfums et produits de beauté br stige )

Épargnez de 10 à 20 % surleprix courant des carpettes, parures defenétres en stock, literie et
articles de salle de bains, articlespour la maison, lespapierspeints et la peinture

Ja quincaillerie, les outils électriquesportables et accessoires CRAFTSMAN"
outils à main CRAFTSMAN"etles barbecues.

(Saufles parures de fenêtres Fastrack“” ou sur mesure,les revêtements desolinstallés, la moquette,les tracteurs, tondeuseset chasse-neige CRAFTSMAN"")

Épargnez de 10 à 30 % sur leprix de liquidation de
tous les vêtements, accessoires et chaussurespour homme,femme et enfant

Demandezvotre carte “Grattez et épagnez” dans n’importe quel magasin Sears et épargnez. L'offre ne s'applique pas aux achats par catalogue,

concessionset articles des centres de liquidation.

etprofitez de votre chance de déjouerla TPS* sur tous les meubles”, électroménagers,
machines à coudreet aspirateurs.

*Sears déduira une sommeégale à celle de la TPSsurle total de vos achats

**Sauf les meubles pour bébéet de jardin
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